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-No soral.o pas là le secret de Carain et celui du grand
gbert, dit-Il à voix hate, sans is'arrêter dans na marche, et anus
se rendrea compte dvidemmeont que ses lèvrea formulaient sa pensée
on sous distincts, Les esprits élémentaires, obéissaient à leurs

Or, qu'est-ce quo les esprits élémentaires, qu'est ce que ces
intermédiaires cuiro l'homme et.les créatures immatérielles ? ...
Invisibles à nos yeux, mortels comme noui, formés Par les Parti.

cules les plus subtiles de lPair, tantôt nous domhaant, tantôt do-
mi-2é8 par not;ge volonté, ne. repréticnteut is pas t'action de os
fluide dont l'exidtepe et ino3nîcdSabls ?... Serait-ce un Miêmo
phénomèmno sous des noms diffircnts é.

'J'!est possible... eontioux.î.îl ; mais alors... si cela cet,
chalue homme aurait donc un esprit éléme.ntaire intimement lié
à lu ?... espr[t dont il pourrait dispoior à éq gré, et qui, s'il

jest plui puissant qaut celui d'un autre homme, coctîraît celui-ci
à son entière discréltion ?...

En os momnept le bruit sec oauqq4 par l'dohaLppeùxént du la
sonnerie qiui précèla de quelque.s -econdes le ret-entgaeimena di;
marteau suîr le timbre, résonua brwiatimnt dans la plèao.

Mallira Eu~des ge trouvait placé un f4ce de l'horloge.
-Neuf heures 1 fit-il vivement, il vi. I;i-n'O: venir I... E.fint I

je vise doue rtcommencer mes travaux I... Troits ans 1... Toute
ana d'absence 1... A.t il ttôîavé*le secret de-la ticience ? Oh 1 qu .
je l'aie, ce secret, et bientôt je l'aurai seul I... A dis h-tures -1
sera ici... es leitr cest précise, et.jamais il n'a manqué à gos
parole I

Et, avec une agilité étonnante, le vieillard ferma ses livres,
enfouit ses papiers épars dansi un tiroir dont il prit la clef, et,
courant vers la table, àl sai2it la lampe et l'éteignît d'tins main
ferme.

Touta d s'ccomplit avec une rapi fitéS tcln, que le der-
nier coup.de neuf heures retentissait à7'instant m8me oit mattre
Eudes reposait la lampe surla, table.

La place demeura plongée dacs une obscurité profonde.
La vieillard marcha alors vers la fenOreil'ouvrit toute gran-

de, puis, se redressut do toute la majesté de sa haute taille et
ét-ud;.ot le bras droit en avant:

-J'attends I prononea.t-il d'une voix forte.
Maîtres Eudes, su achevant ce mot, demeura, immobile, l'oil

fixe et le bras toujours étendu.
De la façon dont il s'était placé en ouvrant la fenêtre, il!

découvrait l'extrémité nord de la courte -rue .qu'il hâbitait.

À cette extrémité, e'élevait-la noire muraill e-do l'hôtel dei
Soîssone, et ia tour construite récemment par les ordres de la
feu reine Oath.,rine pour les besoi;is de son abtrologuo Rug-
gieri.

Le ciel était noir, la nuit obscure, et le quartier dé5ert et
silencieux

Tout *à coup, au-dessus de la toiture do l'hôtel, à P'endrai t
m8me o-1 la tour se soudait au.bâtiment,'édleva dans les ténèbres
une garbo d'étinctlles qui s'éteignit auissi vite qu'elle était
a, parue.

*Boulement, cette espèce d'atifice avait d0ýctro allumé à que
grande distance de l'hôtel, car il us proj*ta aucune -lueur sur les
mairans environnantes..

-il vieadra,,ii va venir i murmura le vieillard.
Maite Eudes refermaý alors la-feufitra de ia chambre, tira

SQigueneernent les épais. rideaux qui> en tombant,, redoublèrent
ccore, s'il était possible, l'opacité dca ténèbred ripoant déjà à

l'intérieur, et, d'un pas ferme, comma s'il eflt distingué nettement
devant lui, il se dirigoq vors la partie do la pièce opposée à oele
où se trouvait la porte d'entrée.

Là, il s'arrôta, tira de son viltemont uno petite olef attachée
à l'une dei; boutonnières pat une chatn do métal, et, n'appro.
chant de la muraille, il lova la main qui tenait la clef.

Sans doute, maître Eudes avait uno grande habitude de cet-
ta singuliète' manière d'agir. ;car, sans chor.hber, sans idtouer,
anus s0 tromper, il enfooça la cef dsns uino petite serrure dont

lo umécanisme, jouant aîsssitôt, permit ai, large battant d'une
énorme' armoire de s'ouvrir en tournant sur ises gonds.

Cette armoire, dont la ospanîté devait étre considérable, à
en juger par son ouv- rture, était 4videmmtnt garnie d'objets
casquels et de verreriets, car wiAttre Eudeo, en tnfoîiott écu bras
au.d,iuA d'u-. plan. h.', provoqua or cliquetis -lu cristal s'entre.
choqjuant auquel î'ormilla au oaurait te tromper.

Siilsant do la main droite uns t'ge d'aoi'.r qu'il prit sur sa
tablet de travail, i' approcha de la gauche la fiole 4u'il p:laça dans
une position horizonitale.

Uu coup rie de la tige d'acier sur le goulot brida le vetr
fragile.

Auitiiô au contact de Pu.h, !e coi-tenu de la pt tite bouil
s'embrasa, 4 t une0 longue gamie, S'tohappaiut par le goulot
mut'îd, éclaira la chawbru d'une lueur jaunâtrci, asmes semblable
à la tti,td du l'opale.

Cette Ilimnie monts dirtctement vers le plafond qu'elle
caressa de g-s langue tordue, ît erra durant queiquos secondes
our les poutrei saillaut se, comme un papillon voit geaut de fleur
en fleur.

Maître Eudes, les yenx ardemment fixée sur Io corps. lumi.
neux, suivait avec une attzntien ecitme le lignes tracées par la
fianixne légère.

suivant les habitudes de con rtruetiong de l'époqusle plafoiîd
de la pièce offrait une suce>iiion régu iêre do largai sailies et de
creux profonds eaus6s par le passage des poutres,. de sorte que,
tanitôt la flamme orrante léchait ces saillies, tant6t elle disprais.
sait dans l'etpace rdscrvé entre elles.

Au centra du plafond, la pobutre, plus large que ses voisinesii,
était artttment sculptée cn forme de rosae.

Maître Euded, lus deux ýbras étendue en avant, se mit alors
à murmurer un flot de paroles aux sons bizarres, sur un rhythme
étratigement cadencé.

Tout à coup, la petits flamme, arrivée en resserrant ses
dercles au centre mômne de la rosace, s'abaissa comme ai elle eûtI
voulu retomber, puis, opérant en sens inverze un brusque mou.
vement ascensionnaI, elle se précipita veis la rosace. et s'éteignit
ou disparut brusiquemenit, soit que l'aliment lui manqqat, soit
qu'une ouverture ménagée dans la sculpture lui eût pèrmis de
s'élancer, au dehors en obéissant à l'action d'un couraut,

La chambre fut aussitôt re<,ingéo dans une obscurité pro.
fonde.

-Satan le veut I nsécris maitre Eudes d'une, voix forte.; à
moi les espriti de la nuit I

*Et, jut&int au loin les débris de la petite fiole qu'il tenait
encore dans sa main, il s'élanga vera.la porto, l'ouvrit, et quitta.
la chrmbrecoù vouait-de s'accomplir wi myât6rieux événement

Oette' porte, dont le-vieillard venait de franchit le, seul,
donnait nouèd sur u12 palier long et étroit, à l'extrémité, duquel.
bboutisesait le deuxième étsge de l'esciglier.

Palier et escalier étaient p.longés dans d'épaisses ténèbrs,


